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entre toutes, MIlle Ganne. A l'acte de la cham-
bre nuptiale, au moment oh Elsat, pressentant
tout à coup la venue de Telraînund, vent saisir
le glaive du chevalier au cygne, la patricienne
chanteuse fit un faux pas et tomba sur le genou,
qu'elle se déboita. Il fallut descendre la toile ;
Mlu. Séguin fit une annonce ; et bille Bossy, qui
jouait Ortrude, changeant de costume et île

personnage, chanta le dernier acte, où l'On nie
revit plus Ortrude, voilà tout

M. Maurice Kufferath constate dans le Guide
usicalf, que Heuri Léonard, puis \ý ioniaswky,

Il. Vieuxtemps et Louis Brassin ont quitté la
Belgique par suite îde l'insouciance des pou-
voirs publics, qui, trop souvent considèrent un
artiste comme uts simple fonctionnaire. Et
notre confrère conclut en disant : "De lit sorte,
dans lit mare nationale, il nous reste les gre-
nouilles."

CARLSRIUHE. - L'éminent Kapellincister
Félix Nott vient de faire représenter, à l'opéra
le Carlsruhe, un t nouveau petit opéra Pft uisie

enchaîinée, dont le livret fantastique est tiré
d'une féerie représentée à Vienne en1 1828, avec
musique de Weizel-Muller, qui eut alors uts
énorme succès. A la vieille productiont uts peu
modernisée, MU. bMottl a adapté lit musique d'un

petit opéra de Sphubert, la Harpe enciltle,
récemment édité et remis en lumière par la
gratde maison clédition Bs-eitkopf et Martel.
Cette ouvre oubliée depuis longtemps contient
des pages assez inspirées que Schubert avait
transportées cin partie dans son opéra Roe-
monde, entre autres lit'uverttir. E ajoutant
a cela quelques " lieder " instrumentés par lui,
M. Mottl a cotmsposé tune partition complète qui
transforme la vieille féerie de 1828 uts utn spec-
tacle nouveau vraiment artistique.

Le succès a été énorie.

'SAINT-PETERSBOURG. - L'Opéra ttlle-
tend, venu i Saint-Pétersbourg pour donner

les oeuvres de Wagner au théâtre impérial
Marie, t dût jouer tuitl. str lt ceîsatlde du lit
Cour impériale, et a terminé la saisen avec
Roméo e Julielle. Les principaux rôles de ces
deux opéras de Gounod ont été cliniitês cin
français par MM. Jean et Edouard (le Ruszé,
et par Mmse Bolsa, de l'Opéra impérial, enga-
gée expressénmetnt.

L'Empereuur assistait iu ces deux représenta-
tions. Lt salle, archticomlble, a longueent
acclamé les interprùtes, notamment Mme Bolska
à qui on t offert îles corbeilles de fleurs et îles
couroines, au milieu d'une ovation enthouit-
siaste.

ROuE -Mt. Widor, a été récemment appeld
à Route par le dlirecteur du Conservatoire de
cette vill.e (Académie royale du Ste-Cécile) pour
y diriger l'exéicutiot de ses euvres symphouli-
ques.

l'es etuivres du mîiltre français exécîtées ont
été l'otuvetrte ECspaignole,lit cinqu1 ièmse.Symphîlo-
mie pour orgue (li contient lia faimietisu 'lieioîli,
la 30 Symphonie pour orgue et orchestre coi-
posée poir l'inauguurati uit ' Victoiit I aItll,"
de Gelsève, les fragments île (',,aile l'A ril, etc.
M. Widor a joué le choral No 15, Tocetta et
ftague ci ri mineur de Bach, miti Adati iite île
Mendelssol, des préludes île Saitnt-Sa8ns et
de Théodor- Dubotis fort iitéressais.

A aint-Ltuis îles Français et à Saint-Jean
île Latran, notre grand Compositeur et orga-
isiste, a donné des récitals qui ont obtenu le

Plis éclatai t succès.

NANCY.--La série des concterts dît Cotiser- N[ -O K i i t i

vatoire a été clôturée par deux belles séances. Jicl i ftit ettetdre lt prologue, Tle it-siiî
A lIt 1ère, l'ouverture de Tuîhnüse- et celle of Ji ii t- ftisie pour trehestie. Les
d a'on, la Syphliiîic uni ut mineur de &ltait tîsutifs cis jtls, tvuc certtaiis nsset
Saëins, toutes oeuvres déjà entendues ; commeuso nigé

nouveausté, une Fan isie ci sol nlijeur de M. Busct ftit très applaudie. Le No 2 éttit
chtquais. tivti JîtiltMte ao " op. 1 7 pour gr"aM caîr

C'est surtout àa lat 2iènîie que nous avonis OU et Orchestre liai- ii. 11. I. A. lictiel. CetteO
un conert qui restent daîtnus litîoire <les cotmposition est retîrquitle, comTe tout ce
incéens et (i vaudra titi gransd seuvenir de qoue fîtit cet tauteura le betour îoe talent. Le

gratitude à dM. Guy' Roîartz, le uirecteun île conmcert s'est termis,é par nee Symceproie cl-
notro Conservtatoire. Exèctio intégrule et, rai noeuI-i p r Ceorie F. iristis. Cet ou-

isots-lo tout île suite, excelletîte îles.uiititlcs vruîg est vrisent supérieur, on N trouve taeu
du Césa. rivraa. abonJlasce île ttlop1di durs rans c hr ilturs,

Les Iiuiitiufiules so t l'ouvrage le plus ispor- butcup îorigiaité. Cette Copositioe petit
tant dis malte . Longtemps l sédita sois en- tre placée parmi les eilleures pges e source
vro, avînt d'eui etrepurendre l'exécoutien cods- quaméricitue.
piète et défnitiv . Il la ctzlesça vers lit col -La siesrr trin al unSypoih
île 1869,net quanî lut guerre éctta, il ,arit écrit N- G ts F.aBrisn p et tu-sranlu isîflu-tce sutr les centres musiux et lit
le Prtologiue et la premuière J?éulif iche. Il resta 'afqt qu1 't nugsmn 's a iiîiie

vrage est vraien uraini ier onyrouen

t Paris pendaut le sièg et écrivit la leuxière L seule derte inpot.ante qu'ait fite le îione

tnt du aiitre. Logtemi éitatse so i bn iceu-t '

(rolle lit usiqree est celle île 'é. W. J.
teeindée qu'ent août 1875 et n'uvrage co plet Critique musicrl st 'ies île fqui

fut achevé en 1877. Plusieurs fragments eus
fu it exécutés lan diféres cocert, tout s'est brvae i es ilus e

d'uabordl Citez Pasdueloup, pus aux conscerts dut - h' 'ficNnisaui Strinsg Orchestra " t dlontné

Couservatoire.' Ce fut un des grands clsagris Sots troisiènsie et dermnier conscert devtîîstteu

du Matître de n'avoir jamtisi enstentdlu intégrutle- granule asetiblée bi-ilîtute et eistlietsiltstc.
sent au concert sa belle partition. Colonss-e, Cet orchestre conaposé ujsqu pr stu-

il y a six ans, et donsna trois aucitios coisplè- tsuent à cou-îles joués pr îes f mes, soiau lit

ted. La quatriènse, c'est ais Consservattoire de directio q de et. LaclleîdM, .tien derso, efts
Nauey que reviest léhonsseur le l'tvoir entre- vaisett Chma ts et l'une grtde duceur.

mrise et se s beole nt. Lio progln ,ram se compostit. di'reme Simite par

Roieitliold,Pralude dC l'Assomption de Massueet,
deux <iirs Norégiens de Grieg.

Dans le No 2 1'" Aigelus " fut bissé.
A ce istme concert s'est fait entendre l'artiste

violoniste par excellence )lMmise Camsilla Urso qui
joint le caprice de Giraud itve illipureité d
style et tute maestria pei com ne. Après plu-
sieurs rappls elle jouit aite Volse L Chopin, de
son tadaptation.

-Une série île concert a cui lieu à l'Astoria,
tau Chickering, au Steinway et au enidelshu,
oit lon a produit les meilleurs élèves des mîil-
leurs professeurs. hien de bien sillant. Quel-

ques bons musiciens cin esp érance.

-Ait ltropolittiî, premiine audiition avec
orcelistre le I'ouvre de Victi'r artris " .In i

Persut i(litc" ''iorehestre ciuvrait lit voix
ut1 lta tile était trop vasfe pouîr permettre d'ap.

précier cette <euvre.

-Les centres musicaux discutent be:mcoup

lit dlémîîission que vient de donner \I. Waltr
Dtaitrosch, et l'acceptatioi île celte démission

pa lus iirefteuts de li Symphony Sociefty. On
prie 1u Dmliroseli eies projies gignitesq tics.
'D'autres disent qiu'il vt se recueillir pour se
livrer à la c.omposition d'euvres, depuis loig-
teis méditées.

-- Lu , mai alt société A hby, Schuflel et Grat
s'est iissîte après lle assemblée au etrî-

polifan.

-- Joseph loffmanti a fait ses adieux ait p-
blie N'w Yoris le 15 tmi. Il a pari dlats tii
concert ti Carneiggiu. Au progriinet : Coni-

certo eu tné mineu- de Rbtiisteii ; concerto on
mai imilneur île Chopin, etc.

-l Sueccessior ni'A ss St t- Litl'hil-

hra'îîîmîo Sociey a procédé le 21 u ai à l'éleftion

d'tuii nouveau chef d'orchestre pou r succéder ai
regietté t Ati Seidîl. U'est M.L Imil Ptaur qui
recutîillu ce euit-il héritage. Il a eui .57 voix sut
cil votanufts, r votes était doinns -X Wtlter
1);amiroscl.

. Emil Paur est ôgé de 43 tis. Il est né eui
Autriche. Il débuta comme violoniste à lor--
chestre le l'opra I mérial de Vienne. ICi 1879
il dirigeait n oe estie i, Ieliin. Depuis 1893
il s'était fixé à Boston. C'est titi iusicien d'titi
istconttestabîîle talent et lt Société tie pouviit
faire tuit meilleur choix.

LEWISTON.-Lt soirée donnée ir bille
Fournier, dais la grande salle dul Bloc Doliini-
Cain, a été un vrai succès'; la stlie éait comble.

Nu s avons beaucoup goûté le clieur îles
jeuties filles, (ui a été bien réussi.

Nous avons ou le plaisir d 'etteilre i notre
jeune violoniste canadien, M A. Jobin, Intu-
tile de faire soit éloge, car l. Jobin est connu

parmi nous.
Ml. J. Priuett a fait rire :avec des chansons

Connques.

" L Vision de S;into-Ccile '' ta été titi vrai
suces. Notre ténor canadienu, bM. J. E. Martin,
notes a fait apprécier les charmes île sa helle
voix.

A l'ouverture pendant l'enr'acte ut lit fin
de li soirée, quelques tmaittiteurs de belle inusique
nots ont fait entendre de jolis mnorceaux,

Cette soirée ta été titi joli succès et nous espé-
rons que Mlle tournier nous fera le plaisir de
nous cin donner plus souvett.
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